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LE CINQUIEME RAPPORT DE L’AR­
CHIVISTE DE LA PROVINCE, M. 

PIERRE-GEORGES ROY

Par suite des fluctuations du chan­
ge, on ne saurait considérer ces écarts 
en valeur absolue. La progression est 
néanmoins très marquée. Ces résul­
tats sont dus, pour une large part, aux 
excellentes méthodes de M. Dal Piaz, 
président de la Compagnie Générale 
Transatlantique, secondé par des col­
laborateurs d’élite, au premier rang 
desquels il convient de citer M. Yvan, 
secrétaire général de l’exposition 
française dans le train canadien.

Plus grand encore, peut-être, fut le 
résultat moral. La légende des “frè­
res canadiens” était à peu près aussi 
vague chez nous que la géographie de 
leur pays; d’autre part, les fermiers 
et les bûcherons de l'Ontario pou­
vaient se croire oubliés dans la patrie 
de leurs ancêtres. Le sang canadien 
versé sur les champs de bataille nous 
a fait comprendre que les Canadiens 
s'entendent à concilier leur amour 
pour la France avec leur loyalisme 
pour la Grande-Bretagne, et comme 
l’a dit le sénateur Beaubien, son pays 
ne saurait oublier les mères françai­
ses “qui ont toujours des prières et 
des fleurs à apporter aux héros cana­
diens tombés pendant la guerre".

Le gouvernement canadien ayant 
voulu offrir un souvenir à tous les 
Français qui, dé près ou de loin, ont 
secondé son initiative, le conseil mu­
nicipal de Paris a tenu à honneur de 
prêter à M. Beaubien les salons de 
l’Hôtel de Ville pour réunir les nom­
breux amis auxquels fut remise une 
jolie plaquette de P. Lenoir symboli­
sant l’union et l’amitié des deux pays.

Nous avons reçu au moment de sa 
parution le cinquième rapport de l’ar­
chiviste en chef de la province de 
Québec, M. Pierre-Georges Roy, en 
même temps directeur du “Bulletin 
des Recherches Historiques,” organe 
du bureau des archives.

Les pièces nouvelles comprises dans 
le présent rapport sont les suivantes:

1—Mémoire touchant la mort et les 
vertus des pères Isaac Jogues, Anne 
de Nou, Antoine Daniel, Jean de Bre- 
beuf, Gabriel Lallemant, Charles Gar­
nier, Noël Cabanel et un séculier, Re­
né Goupil.

Ces mémoires sont précisément les 
pièces sur lesquelles Sa Sainteté Pie 
XI s’est appuyée pour proclamer bien­
heureux, le 21 juin, 1925, nos martyrs 
jésuites canadiens.

2—Mémoire du Canada. Voilà, une 
pièce intéressante pour ceux qui ai­
ment le irait malin en histoire.

Les données de l’auteur inconnu 
n’en sont pas moins vraies, parce que 
confirmées par d’autres témoignages 
dignes de foi.

3—Les chambres de commerce de 
France et la cession du Canada. Les 
lettres et les délibérations des Cham­
bres de Commerce de France, en 
1761, ne prouvent-elles pas que la 
France a abandonné sa colonie du Ca­
nada en 1763 parce qu’elle ne pouvait 
faire autrement?

4—Les ordonnances et lettres de 
Change du gouvernement de Montréal 
en 1759.

Ceci est de la petite histoire, mais 
combien intéressante. A l’aide de cette 
pièce, des centaines de Canadiens- 
français de la région de Montréal pour.F. Honoré.
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